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SERMON

SUR

LA RÉSURRECTIOM.

On n'a point trouve' l'exode de ce Sermon ', mais on n'a pa:

cru quïlſzít à propos d'y en ſubſlituer un autre ; Ô' on a prefËre'

au ſoin de ſuppléer ce qui .y manque , l'exactitude, G' la fidélité'

à le donner au public tel qu'il eſl. Cette imperſeélion d'ailleurs,

rffóte rien à l'économie 6' au prix du diſcours; on .Bapercevra

ſans peine du dfflſëin 6* dela diviſion de l' Auteur, qui en parcou

rant 1es circonſlances de l.: Réſurrection du Sauveur , y propoſe

avec beaucoup de les caractères de la réſurrection ſpirituelle

du Chrétien; ô* prouve avec beaucoup de ſolidité qu'elle doit être

prompte , vraie G' conſlante.

I. J E dis , MESSlEURS , que la réſurrection de Jeſus-Christ

PŒNT- a été prompte , 8L ſans autre retardement que celui qui con

venoit à l'ordre de ſa Providence , 8L à l'instruction de

notre foi.

Ne te réjouis pas, dit-il, par un de ſes Prophètes , ô

mort orgueilleuſe , 8L triste puiſſance, de me voir dans cette

Mich. 7, ſombre région , comme l'une de tes victimes: Ne læteris ini

.V- 3: mica mea ſuper me, quia cecídi ; conſurgam , cùmſàdero in te

ntbris. Je ne viens pas m'établir ici , mais y paſſer: je ne me

couche pas dans les ténèbres, je m'y aſſieds; 8L tout d'un.

coup je reſſuſcite. En effet, il a voulu être enſeveli , pour

prouver la vérité de ſa mort par cette entière ſéparation du

commerce de la vie z 8L de la ſociété des hommes vivans ',

pour élever nos eſpérances à une immortalité bienheureuſe ,

en laiſſant dans les tombeaux une vertu ſecrète, qui est

comme une ſemence 8L un germe de la réſurrection univer

ſelle , pour être un modèle dela mort 8L de la ſépulture ſpi

rituelle des pécheurs; afin que nous ſoyons enſevelis avec
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lui 8L comme lui dans le Baptême , comme l'Apôtre nous

l'enſeigne , 8L que notre vie ſoit cachée en Dieu avec

Jeſus-Christ.

Il étoit donc de ſa ſageſſe de paſſer par l'humiliation du

tombeau; mais il n'étoit pas de ſa dignité d'y demeurer

long-temps ſans reſſuſciter. Ce corps ſanctifie' , dit ſaint Au

gustin, 6- par lequel tous lcs autres corps flanc ſanctifiés, ne

devoit point être .ſujet à la corruption des nôtres. Il appartient

à nous, mortels 8L pécheurs que nous ſommes , par incli

nation 8L par nature , de dire à Dieu : Je ne ſuis que pouſ

ſière 8L que cendre. Il n'en est pas de même de Jeſus-Christ.

La corruption des corps vient de ?infirmité de la nature ,

qui ſe diſſout 8L ſe détruit par elle-même. Or la mort de

Jeſus-Christ n'étoit point cauſée par la défaillance , ni par

la ruine naturelle de ſa chair , mais par la violence des dou

leurs qu'il avoit volontairement ſouffettes : il falloir donc

qu'il conſervât dans ſon tombeau l'intégrité 8L l'incorruption

de ſon corps; le ſang d'une Vierge , l'ouvrage du Saint-Eſ

prit, la chair du Sauveur, ſource des grâces 8L des Sacre

mens , médiatrice de ſa rédemption , compagne inſéparable

du Verbe. Vous ne permettrez pas, Seigneur , que votre

Saint voie la corruption , ni qu'il habite même dans le fé

jour de la corruption. '

' Il en ſort promptement par une réſurrection glorieuſe.

C'est pour cela que nous liſons dans l'Evangile qu'il fut mis '— -

dans un monument étranger 8L emprunté: Poſuz't illum in mo- Mann.

numemo ſuo rzovo. Il n'y a rien qui ſoit plus fait pour nous v. 6e

qu'un tombeau. Saint Ambroiſe remarque , que le premier

fonds qui a été acheté dans le monde, a été un ſépulcre.

Date mihi jus ſepulcri vobzſcum , diſoit Abraham aux enfans 3…. 1;.

de Heth. C'est une acquiſition néceſſaire pour tous les hom- v- 4-

mes , il n'y a pas d'héritage dontnous ayons plus de beſoin ,

8L pour plus de temps. C'est la triste, mais longue demeure

de nos corps mortels : c'est , ſelon l'Ecriture, la maiſon de

notre éternité , où nos dépouilles ſont retenues , 8L où nous

ſommes en dépôt juſqu'à la conſommation des ſiècles: mais

à l'égard de Jeſus-Christ letombeau n'étoit qu'une retraite

paſſagère , un hoſpice de peu de jours , un tabernacle d'en

'trepôt où ſon corps devoit repoſer , juſqu'à ſa réunion avec

ſon ame.

'' 'Aufli n'y demeure-t-il qu'en paſſant. A Dieu np plaiſe ,
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diſoit S. Augustin , que Jeſus-Christ qui étoit la vie, ait pul

demeurer dans la mort. Voyez ce Soleil qui nous éclaire,

que tous les nuages ſe ramaſſent , que les ténèbres s'épaiſ-

ſiſſent , que pluſieurs nuits ſe joignent enſemble : Interficiz

mortem ſurî rzocte , ſcindit ſèpultuní ſua' tenebras. Il perce les

ombres comme ſon voile funèbre , il ſort des ténèbres com

me d'un tombeau : je ne m'en étonne pas , c'est la ſource de

la lumière. Que pluſieurs morts à la fois attaquent Jeſus.-

Christ , que ſon corps ne ſoit qu'une grande plaie , qu'on

garde ſon ſépulcre, 8L qu'on le ſcelle, il en ſort glorieux:

je ne m'en étonne pas, c'est le Dieu vivant 8Lviviſiant, c'est

le principe de la vie. Ecoutez., mes Frères, je vous explique

votre Religion. Jeſus-Christ mourut , &ceſſa d'être homme

par la ſéparation de ſon ame d'avec ſon corps; mais la divi

nité demeurant jointe avec cette ame 8L avec ce corps , qui

dans leur ſéparation mutuelle n'avoient ſouffert ni diminu

tion , ni corruption; ces deux parties, avec empreſſement

8L avec joie , ſe réunirent ſelon l'ordre de la divinité qui les

ſoutenoit ; 8L de-là vient la diligence 8L la promptitude de la

réſurrection du Fils de Dieu. C'est un Samſon généreux , dit

S. Grégoire , qui non-ſeulementforce ſa prifizn avant le jour ,

mais qui enlève les portes ; qui non-ſëulement ſort du tombeau ,

mcis qui enfraie la ſortie à tous les hommes. Il étoit même im

poffible qu'il y demeurât plus long-temps , comme dit ſaint

Pierre : .ſuxtiz quad impoffibile erat tencri illum ab eo.

Or , mes Frères , je conclus de ces principes, que notre

réſurrection doit être prompte comme celle de Jeſus-Christ.

Je ne parle pas de la réſurrection de nos corps , elle doit

être tardive 8L remiſe à la fin des ſiècles ; il faut que nos oſſe

niens humiliés dans la pouffière du ſépulcre, expient lon

guement les vanités 8L les impuretés de nos corps mortels

avant que de ſe réunir , 8L de ſe réjouir au Seigneur, ſelon

les termes du Prophète : Il faut que tous les hommes ouvriers

de justice ou d'iniquité ſoient raſſemblés dans la dernière

heure du jour , pour recevoir l'entier 8L dernier payement

de leurs bonnes ou mauvaiſes œuvres. ll ſaut que la réſur

rection univerſelle ſerve à la magnificence de ce jugement

ſolennel que Dieu exercera ſur toute la nature , quand il

viendra éclairer des lumières de ſa vérité , les ſecrets des

cœurs , 8L les replis des conſciences. Nos rombeauxjuſques~

là ſont ſcellés , 8L nos corps privés de leurs fonctions 8: de.
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leurs offices , ſont retenus par leurs jugemens , dit Tertul

lien~z Officiis privanzur, judiciir retinentur. Pourquoi, direz

vous , chacun ne reſſuſcite-t-il pas après ſa mort? Notre foi

ſeroit ſoulagée, notre eſpérance ſeroit ſûre, l'expérience

nous toucheroit. Vous vous trompez: les Juifs croyoient

ils mieux pour avoir vu tant de miracles ? L'uſage ôteroit

l'admiration , on s'accoutumeroit à voir reſſuſciter comme

on s'accoutume à voir mourir 8L à voir naître; la ſoi en ſe

roit moins ferme, l'Eſprit de Dieu en ſeroit moins admi

table. Il est plus digne de la grandeur de Dieu de nous faire

croire la réſurrection , toute éloignée. qu'elle est , ſur la ſoi

de ſa parole, que ſi nous la croyons ſur des expériences

ſenſibles 8L journalières.

Mais la réſurrection ſpirituelle , la converſion de notre

ame du péché à la grâce , elle doit être prompte 8L ſans re

tardement ; la trompette du Jugement de Dieu doit ſonner

inceſſamment : ame morte parle péché, ſors du tombeau

d'une habitude invétérée, 8L reſſuſcite avec le Seigneur.

Jeſus-Christ reſſuſcite le troiſième jour : ce temps étoit né

ceſſaire pour affermir la créance de ce mystère ; s'il fût reſ

ſuſcité plutôt , il auroit donné lieu de douter qu'il fût mort

véritablement, 8L par conſéquent. , qu'il fût véritablement

homme. On eût pris ſes apparitions pour des illuſions 8L des

viſions imaginaires; s'il eût été plus long-temps à reſſuſci

ter , il eût donné lieu de douter s'il étoit véritablement Dieu ;

on eût cru que cette lenteur étoit un défaut de puiſſance , il

falloir donc un intervalle raiſonnable entre la mort 8L la ré

ſurrection. Mais auffi il ne convenoit pas à la gloire 8L à la

majesté de Jeſus-Christ de demeurer plus long-temps dans

les horreurs 8L dans les ombres de la mort , pour nous ap

prendre , dit S. Augustin , que nous devons ſortir prompte

ment du péché par une converſion ſincère.

Cependant on s'endort, on demeure enſeveli dans le pé

ché , 'on attend à ſe convertir à l'heure de la mort, où la

pénitence est forcée8L involontaire ; a la vieilleſſe, où elle

est infructueuſe8zstérile ; au lendemain, où elle est incer

taine 8L douteuſe. On ſe confeſſe tout au plus une fois l'an ,

.on traîne ſans précaution 8L peut-être ſans remords , un pé

ché mortel dans le coeur d'une Pâque à l'autre; on nourrit

dans ſon ſein un ſerpent dont le venin croît tous les jours ,

fi; dont la piqûre funeste peut donner la morta toute heure;

Il
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on porte au-dcdans de ſoi la diſgrace de Dieu , 8L le péri!

prochain d'une éternité malheureuſe; on laiſſe croître l'ini

quité , 8L quoiqu'on péche mille fois , on croit que c'est aſſez

de ſe confeſſer une fois l'année. Faut-il s'étonner ſi l'on

pourrit dans ſon tombeau , 8L ſi l'on est ſurpris dans l'en

durciſſement 8L l'impénitence.

, D'où vient que vous tombez dans le déſordre? L'envie

vous ronge , l'ambition vous dévore , la colère vous tranſ

porte, vous allez de paffion en paffion, c'est que vous

laiſſez prendre racine à votre péché , 8L que vous ne ſauriez

rattacher. N'est-ce pas ce que nous voyons tous les ans? Le

Carême vient , Pàque s'approche , on entend quelque Ser

mon qui plaît , qui attendrit , qui touche; la Religion ſe ré

veille un peu. On dit : il faut aller à confeſſe , voudrois-je

Vivre comme un Athée? ll ſaut rompre ce mauvais coin

merce , restituer ce bien mal acquis , ſatisfaire ce pauvre

hommq que j'opprime. Tu n'en feras rien , un regard de

cette femme impudique percera ton cœur corrompu , 8L te

rengagera plus que jamais; ce bien d'autrui te paroîtra né

ceſſaire à tes beſoins 8L à tes plaiſirs , 8L tu raffermiras ta

conſcience timide dans tes larcins 8L dans tes rapines ; tu

chercheras des prétextes de ton oppreffion ; 8L ſi tu n'as pas

des droits effectifs , tu t'en feras dîmaginaires pour colorer

ton injustice. Voilà ce que produit la tiédeur 8L la négligence.

Combien voit-on d'eſprits flottans 8L irréſolus , qui déli

bèrent toujours ſur leur converſion , ſans jamais conclure ?

Qui exhalent toute leur dévotion en déſirs stériles 8L vains,

8L qui sendorment dans le ſommeil du péché, à la faveur

de quelques demi-volontés , ou réſolutions imparfaites, qui

ne produiſent jamais rien. Voici le temps où il ſaut appro

cher des ſaints Mystères , ils ont reculé autant qu'ils ont pu ,

ils ne peuvent s'en diſpenſer avec bienſéance, ils ſentent

bien qu'ils ne veulent pas quitter leurs péchés, ils ſavent

bien qu'ils ne peuvent recevoir en péché mortel leur Dieu

8L leur Juge , ils ne ſont pas aſſez bons pour recevoir les

grâces de Dieu , ils ne ſont pas aſſez méchans pour commet

tre ſans horreur un ſacrilége. Que leur reste-t-il pour mettre

à couvert leur conſcience 8L leur péché ? C'est de ſe flatter

de ces demi-volontés, qui n'opérant pas parla dilection ,' 8c

qui ne ſont pas ſuivies des bonnes œuvres. '

' Combien y en a-t-il qui ſe plaiſent dans leur tombeau ,f
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8L qui ſollicités par l'Egliſe de reſſuſciter avec Jeſus-Christ ,

répondent comme l'ombre de Samuel , évoquée par la Pito

niſſe : Quare inquictasti me ut ſufcùarcr .P Pourquoi me venez

vous inquiéter pour me faire reſſuſciter ? Pourquoi venez

vous troubler par une triste repréſentation dela Croix 8L des

ſouffrances de Jeſus-Christ , la fauſſe paix que j'entretenois

dans mon ame ? Pourquoi réveillez-vous par vos reproches

importuns les remords piquans d'une conſcience endormie?

Je vivoisen repos dans mes mauvaiſes habitudes , 8L je traî

nois mes chaînes ſans confuſion 8L ſans bruit : pourquoi ve

nez-vous par une confeffion forcée me faire ſentir le poids

8z la honte de mes péchés? Quart L'nquietasti me ut ſuſtn'tarer Ê

Combien y en a-t-il , qui prévenus de leur foibleſſe, de

mandent comme ces femmes de l'Evangile ? Quis róvalvetno

bis Lzpidem ab ostio mouumenti ? Qui levera la pierre qui nous

retient? lls voudroient bien trouver un Confeſſeur indul

gent , qui leur fit paſſer la fête en repos , 8L qui étourdit

un peu leur conſcience : au lieu de chercher un homme de

Dieu qui amollit la dureté de leur cœur , qui fouillât dans

les replis de leur conſcience , 8L qui portât la terreur des ju

gemens de Dieu dans leur ame. Aidés de la grâce de Jeſus

Christ , mes Frères , levez vousmèmes cette pierre qui vous

tient :-enfermés , ce procès qui entretient vos inimitiés , qui.

produit des calomnies 8L des médiſances , 8L qui vous engage

peut-étre à ſuborner des témoins , 8L à corrompre même des

Juges; ce jeu où vous perdez votre temps,votre bien 8L vo

.tre conſcience; cet intérêt qui vous fait trahir vos amis ,

rompre avec vos parens , 8L pour lequel vous ſacrifiez pour

un peu de bien paſſager , des biens ſpirituels 8L des richeſſes

éternelles,

Il faut ôter ces empêchemens pour marcher dans les voies

de Dieu : Pâque ne ſignifie autre choſe que paſſage , depec

cato adjustitiam , du péché à la justice , des vices à la vertu ,

de la mort du péché a la vie de la grâce. Réſurrection

prompte , elle doit être vraie. C'est le ſujet de ma ſe

conde partie.

Qui dit réſurrection , dit un changement effectif 8L réel

d'un état de mort à un état de vie , une ceſſation , un re

nouvellement , une destruction &une réformation véritable.

Telle est la réſurrection de Notre-Seigneur Jeſus-Christ.

Saint Paul, dans ſa première aux Corinthiens , chap. i 5,'

IT

POIN To
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leur parle ainſi : Je viens vous faire connoitre , mes Frères;

Quo_ l'Evangile que je vous ai préché , que vous avez reçu , dans

1a ‘ 'Îoïî‘äfïïiîlgïîiî,Îîîîiíîciîîärîfîäîe?ZËíîËÊîñÊiË'äîoîî

.ſ1 P…. pour nos péchés , qu'il a été enſeveli , 8L que le troiſième

peccatis jour il est reſſuſcité conformément aux ſaintes Ecritures ,. 8L

Ëſiïuí; pour vous montrer la vérité de ce que je dis , il aéré vu cle

ſzjgxzu,, Cephas , après cela des autres onze : enſuite il s'est fait voir

R quia à plus de cinq cents Diſciples aſſemblés, à Jacques , à tous

ëffflfeç. les Apôtres , 8L enfin à moi-même , qui ne ſuis qu'un avor

rï5 dz., , ton. Voilà le fondement de ſa Prédication 8L de notre ſalut ,

ſeÿuïï- qu'il appuie non-ſeulement ſur les principes de la foi 8L des

m_ Ecritures , mais encore ſur un grand nombre de témoignages

m. ſenſibles de perſonnes qui vivoient encore : Ex quibus multi

.EP 'Lula mam-nt uſque acl/zuc.

Ëíïfjfflfſi S'il n'étoit mort qu'en apparence, ou en effigie , comme

&ſſſipostï quelques anciens Hérétiques avoient penſé , pourquoi cher

135i:n- cher dela fiction dans les mystères de notre ſalut ? Chri/îns

dem” ' tazus veritas , il n'y a que verité en Jeſus-Christ : s'il n'a ſouſ

fflt… est fert véritablement , il n'a rien ſouffert , dit Tertullien : Nihil

I'il": paſſus &ſi , qui non t-crè paffiu Tou: l'ouvrage de Dieu est

renverſé. Si vous niez ſa mort , vous perdez tout le fruit de

1… ſi- ſa Religion , je douterai de ſa réſurrection; ôtez la foi de ſa

mul- . réſurrection , vous nous ôtez l'eſpérance de la nôtre ; ôrez

fimfflfflrîſ la vérité de ſes ſouffrances , vous ôterez la vérité de ſesver

niiim tus, de ſon humilité, de ſon obéiſſance , de ſa douceur; 8L

par-là vous rendriez notre foi inutile : Inanir est fides nostra.

vi… est, Or, je dis que Jeſus-Christ est mort , 8L qu'il falloir qu'il

k mihi. mourût véritablement pour reſſuſciter. Les raiſons qu'en

apportent les Pères , c'est , I 9. pour ſatisfaire à la justice de

Dieu, en baiſſant la téte ſous le joug du péché , en ſe met

tant à la place des pêcheurs , 8L ſubiſſant la ſentence de mort

que Dieu avoit prononcée contr'eux dans le temps de la pre

mière prévarication. 2°. Pour montrer la vérité de la nature

humaine , 8L dela chair qu'il avoit priſe. S'il eiit fui la mort ,

8L qu'après ſa converſation 8L ſa réſidence ſur la terre , il ſe

fût tout d'un coup élevé dans les Cieux , il eût paſſé pour un

fantôme. 3°. Pour nous délivrer de la crainte de la mort ,

en mourant lui-mème, puiſque , ſelon l'Apôtre, dans ſon

E ître aux Hébreux , il a communiqué à la chair 8L au ſang,

afin que détruiſant celui qui al'empire de la mort , il délivtàt

ceux.
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ceux qui vivoient dans la crainte 8L la ſervitude. 4°. Pour

faire éclater ſa puiſſance , en reſſuſcitant glorieux par la ver

tu de Dieu ſon Père , répandant ſur toute chair un eſprit de

vie , 8L laiſſant dans tous les tombeaux un germe de réſur

rection univerſelle. 5?. Pour nous apprendre en mourant

corporellement à la reſſemblance du péché , à mourir ſpiri-'

tuellement au péché même. Car comme nos corps réformée

8L vivifiés par le ſoin de la parole de Dieu ſortiront une fois

du néant 8L des ténèbres de la terre , nos eſprits ranimés par

la force de la vérité 8L de la justice de Dieu, doivent ſortir

de l'ignorance 8L de l'erreur, comme du ſépulcre du vieil

homme.

La vérité de la réſurrection n'est pas moins certaine , les

Prophètes l'avoient prédire : De manu mortis liberabo eum, de

morte redimam eum. Je le délivrerai des mains de la mort , je

le racheteraide la mort. Les Anges ont annoncé ſa réſuriec-'

tion , comme ils ont annoncé ſa naiſſance. Uordre de la ſa-.

geſſe 8L de la providence de Dieu est tcl , que tout ce qui est

Elu-deſſus de la portée des hommes a été révélé par le miniſ

tère des Anges. Or , quoi de plus élevé ait-deſſus .de l'eſprit:

humain que la réſurrection de Jeſus-Christ , qui reprend une

vie glorieuſe , immortelle , conforme à la grandeur de Dieu.

L'infirmité 8L la foibleſſe qu'il fit paroître en ſa paſſion , la

douleur, la ſueur , la tristeſſe , la crainte avoient aſſez fait

connoître au monde qu'il étoit homme , comment auroit-il

fait connoître qu'il étoit Dieu , s'il ne fût reſſuſcité? Ainfi

notre ſoi est parfaite: Crucifixus ex infirmitate noſlrâ vivit ex

Tolurztale Dei ; il a été crucifié ſuivant l'infirmité de l'hom-.

me , mais il est reſſuſcité ſuivant la vertu de Dieu.

Ne l'a-t. il pas confirmée en demeurant quarante jours

avec ſes Apôtres? Pourquoi ne quittoit-il pas cette terre

ingrate où il avoit long-temps ſouffert ?Pourquoi n'alloit-il

pas après la victoire qu'il avoit remportée, jouir en repos

'de la gloire de ſon triomphe? Le monde ne lui devoir-il

pas 'être étranger , puiſqu'il y étoit dans un état violent ,

' par la ſuſpenſion extérieure des qualités glorieuſes qu'il

avoit acquiſes? Le Ciel n'étoit-il pas le lieu de ſon repos?

Et que tardoit-il d'aller remplir le trône qui lui étoit prépa

ré à la droite ſon Père? Cependant il demeure ſur la terre ,

il converſe avec-les hommes. Pierre , Apôtre infidelle. vois

ron Maître qui t'attend , qui te cherche , quite parle 5 recon;

Tome III. Seconde Partir. S
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nois-Ie de tes propres yeux. Thomas , Apôtre incrédule;

approche, porte ta main ſur ſes plaies ; les yeux ne ſuffi

ſent pas , il faut une preuve plus immédiate ,. plus ſenſible.,

touche, 8L deviens fidelle.

L'Apôtre ſaint Paul instruiſant les fidelles de leurs de

voirs de réſurrection, leur dit: mes Frères, célébrons la.

Pâque , non plus avec -le vieil levain, ni avec cel-ui de la diſ

. T0'- S- ſimulation 8L de la malice : Non in ſermento Veteſl , neque in

v' 8* fêrſnento malitiæ 6- nequitiæ , mais avec les azimes de ſincérité

8L 'de vérité, fed in azimisfinceritatis 6- veritatis. S. Paul avoir

appris de Jeſus-Christ , dit ſaint Augustin ,, que cette ſincé

rité de converſion étoit le caractère. qui repréſente Jeſus

' Christ reſſuſcité, ſur lequel Dieu' a établi notre justification

8L notre ſalut. '

Or, comme la réſurrection de .Ïeſus-Christ est la forme

8L le modèle de notre réſurrection ſpirituelle; enrrons en

jugement avec nous-mêmes , 8L voyons ſi nous ſommes

morts au péché,8Lreſſuſcités à la grâce. AVoBs-HouS im

molé nos vices aux pieds du Prêtre dans le confeſſionnel

devant l'Autel du Seigneur , avec le couteau de la pénitenſi

ce? Cette avarice qui nous faiſoit ſi ſordidement épargner

notre bien , 8L convoiter celui des autres? Cette indiſ

crète liberté de parler de tout , de décrier les actions 8L les

intentions mêmes du prochain par des jugemens'iniques ,

8L des interprétations malignes ? Cet amour groſſier 8L

profane qui nous attache à la créature au mépris du Créa

teur, qui ſeul mérite notre reconnoiſſance. , nos affections

&nos hommages? Cet orgueil qui nous pouſſe à nous

agrandir au-deſſusde nos conditions 8L de nos forces, qui

nous fait regarder nos ſupérieurs avec chagrin, nos égaux:

avec envie , nos inférieurs avec hauteur 8L avec empire ?

En un mot, le p' hé est-il mort? Que je crains que vous

n'ayez pas donné coup mortel, 8L que ſur le point de

l'exécution , votre cœur attendri n'ait demandé gâce pour

lui! Que je crains qu'adouciſſant le jugement par une fauſſe

compaſſion vous n'ayez changé le ſupplice demortà quoi la

loi de Dieu le condamnoit , en un exil de quelques jours

d'où vous avez deſſein de le rappeler ! Que je crains que

d'intelligence a-vec lui , vous ne l'ayez dérobé vous-même,

à la ſévérité d'un confeſſeur, 8L à la justice de l'Egliſe , leur

montrant non pas le criminel, mais ſon effigie , au ha.
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fard qu'il vienne encore troubler votre paix'ôL ravager votre

conſcience l - - - -'

Auſſi les Apôtresïſemblent avoirrèduit toute leur million

8L leur Evangile à la prédication de la réſurrection de Jeſus

Christ: Teſles fieri rcſurreffioniS. Les Pères de l'Egliſe , qui

ont défendu la vérité de la religion Chrétienne , .ſe ſont

appliqués à prouver dans leurs apologies contre les Gen

tils, la vérité de la mort de Jeſus-Christ, la véritéï‘de' ſa

vie après ſa mort; concluant qu‘entre' cette mort \véritable

8L réelle , 8L cette vie réelle 8L véritable, il a fallu néceſſaire-'

ment qu'il ſoit-intervenu une réſurrection.véritable8z réelle;

Surrexi't Dominus Wrè. " 1 -‘ ' ' "' ‘ "'7‘.-''j' 3'* "

Cependant , .combien de converſions ïſeintes , combier'í.

dhpparentes! L'un , pour faire croire qu'il est hómifiê îdë

bien, va ſe préſenter à la' ſainîte--table -pour mettre ſa 'r-épu'-‘

tat-ion à couvert , ſous le voile d'une dévotion affectée-Pſau
tre raiſomÎe-:Que dira-t-on , que penſera-t-on de'mtſſÿi fiíë

ne parois bonÎClirétien I? ll fait ſeèvlr ſa politique àî ſaïreliïi

gion', &,ſaíreligion à ſa pol-itiqueſſvlîaux? Chrétiens; hypo

crites, n'approchezpas de ces Autels. Jacbb, Jacob , pourí

' quoi viens-tu à-la faveur de ces peaux empruntées -,. je-vetrx

dire à la faveur de ?quelques ſatisfactions extérieures 8L .fi

mulées , ſurprendre la bénédiction .'d'lſaac, par 'lè "con

ſeil .de Rébecca, ſe veux dire -de ta- convoitiſe? Femme

de Jéroboam , pourquoi te déguiſes-tſrŸê-Pdurqtioî'-viéns

tu ſous des habits étrangers avecïcëtëiifflïiodesteïän

rence , porter au pied de ces Autels un coeur plein

de vanité 8L d'ambition ? Uxór-JemLbæniŸÿuai-eäliarÿt‘ît çflê

EMM-Y - . . .
Vou'sme direz que vous ſavez les régles deTI-.Ÿgliſé, 'que

vous avez purifié vos cœurs , autant"qiie'-la- foibleſſê' 'hüí

maine le'peut permettre , que vous avezëté dès I.e matin au

tombeau du Sauveur , comme' Màgdeleine î²,n que tout] est

calme dans votre conſcience. Mais. le Sagenfapptéiïddan's

les Proverbes ,- qu'il y a une génératioſſqui ſe' 'croit pure”,

8Lz qui. n'est. pourtant pas lavée de ſestachës ?Eſlgeiièiæiiiiiqué

ſz'lzi videtur'marzdiz , 6' non ç/Z'lotd à fordibus fait. Cç''t'fe'ſſ pa'é

un particulier , c'est toute une généràtion , 'uniäraééëtt'tièrë

d'hommes 8L de femmes qui ſeconſeſſent ,' quiîſejrépréſén

tent , 8L- qui ne ſont pas pour cela justifiés. ,ll est bott'ûe‘pl'ett

rer ſon péché, mais il est question de. le qxiitter Sla fin' prinf

' S 2
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Ill.

Pom-r.

cipale de la pénitence n'est pas l'attendriſſement, mais le

changement du cœur du pécheur

Deux choſes montrent la vérité de votre converſion , Gt

ſa conformité avec la réſurrection de Jeſus-Christ : l'inté

grité , la nouveauté. Jeſus-Christ est reſſuſcité tout entier , ſon

corps a été durant ſa mort, ſous la poſſeffion , & ſur le

compte, pour ainſi dire , de la divinité, qui n'y a ſouffert ni

diminution ni défectuoſué; il n'a rien laiſſé dans ſon tom

beau , ou plutôt il en est ſorti pour entrer dans un état nou

veau dîmpaflibilitè , de gloire 8L dîncorruption.

Etes-vous donc ſorti tout entier de votre tombeau ?

'Avez-vous répandu votre ame en la préſence du Seigneur ,

8L n'est-il rien demeuré dans le vaſe? N'y a-t-il point dans

le fonds de votre cœur quelque péché que vous ayez caché

au public , à vos confeſſenrs , à vous-même? N'y a-t-il point

quelque ſource ſecrète cſiniquité qui neſoit pas encore ta

rie? N'y a-t-il point quelque endroit corrompu , d'autant

plus dangereux , qu'il ne ſe laiſſe point ſentir?

ffl Mais d'ailleurs ayezóvoœ réſolu de mener une vie nou

velle? Vous étiez avare, ouvrirez-vous vos mains libéra

les pour .afiister les pauvres qui languiſſent dans les Hôpi

taux .P Vous avez donné du ſcandale, ſerez-vous la bonne

odeur .de J. C.. en montrant aux hommes vos bonnes œu

vres , afin qu'ils glorifient le Père céleste? Vous avez attiré

la colèrede Dieu par vos blaſphèmes , le louerez-vous , le

bénikez-vous , attirerez-vous ſes bénédictions éternelles ?

C'est ce zçhangementeffectifzdu cœur qui fait la réſurrection.

véritable , & qui la .fait encore constante. Cest ina troiſième

partie. ‘ , . .

LA principalequalité de la réſurrection de J. C. estla flaé

bilité de ſon état glorieux , je veux dire ſon immortalité s

Clznstus rcfizrgens cx mortui: ,jam non moritur. La raiſon , est

que Jeſus-Christ efl mort par ſa volonté , & quîl ell reſſuſ

cité par ſa vertu. Je m'explique, Jeſus-Christ eſt mort libre ,W

comme il est demeuré libre parmi les morts; & ſi lÎEcritu

re nous enſeigne en quelques endroits , qu'il etoit néceſſaire

qu'il répandit ſon ſang, & qu'il mourût, ce n'est pas par

une néceffité de condition 8L de nature , puiſque la nature hu

maine unie à la divinité , reçoit d'elle des droits d'immorta-

lité & de jouiſſance de gloire. Ce n'est pas par une néceffité

de violence: Perſonne, dit-il en ſaint Jean , ne' ;rfóte la ’vie ,.
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. .quais je la quitte .de moi-même , 6’ j'ai 1c pouvoir de Ia reprendre.

C'est par une néceffité d'ordre 8L de providence , ſuivant les

moyens ordonnés de Dieu , 8L les règles éternelles de l'éco

nomie du ſalut8z de la réparation des hommes. C'est par une

néceffité de fin, pour accomplir l'œuvre de ſon père : ſon

corps naturel auroit pu être glori-fiée , mais ſon corps mysti

que n'auroit pu être ſauvé nicouronné de gloire. Son obéiſ

ſance ne fut parfaite que lorſqu'elle fut juſqu'à la mort, 8c

la moiſſon des ames ne .pouvoir croître , dit ſaint Ber

nard , que ce grain de froment ne fût tombé 8L ne fût

mort dans la terre : Moriatur granum tritici , Gr ſurgat gen

tiam ages. Revenons , mes Frères, Jeſus-Christ est donc

mort pourreſſuſciter , il a été ſacrifié par ſa volonté: Or,

la volonté' de Jeſus-Christ est immuable, ſa réſurrection doit

l'être auffi.

2°. ll est reſſuſcité par ſa propre vertu , par un principe

'intérieur .de réſurrection & de vie; il poſsède lui ſeul l‘eſprit

vivifiant : comme le Soleil , il ſe lève 8c il ſe couchede lui

même. Or , cette vertu est une vertu permanente , il faut

donc que ſa réſurrection ſoit invariable 8L immortelle, il

íbrt du tombeau pour n'y plus rentrer.

Lorſqu'il reſſuſcite Lazare , il ordonne aux affistans cfôter

la pierre: Tollire lzzpidem. Qu'a-t-il beſoin d'employer un ſe

cours étranger dans un miracle de ſa puiſſance? Que ne re

mue-t-il dans le creux du tombeau par l'efficace de ſa paro

le , ce corps que malgré les vers 8: la pourriture de quatre

jours, il a deſſein de faire revivre Y Veut-il en ouvrant ce

ſépulcre donner à des eſprits mondains des leçons du néant

8L des infirmités humaines? Veut-il faire voir de plus près

dans un homme mort 8L reſſuſcité l'image de ſa grandeur

& de nos foibleſſes? Peut-être , mes Frères , mais Cest plu

tôt pour faire connoître à Lazare qu'il reſſuſcitoit , pour

mourir encore une fois; comme s'il lui eût dit , les portes de

la mort ſont encore ouvertes pour toi, res yeux que jeviens

de rouvrir , ſe refermeront bientôtà la lumière, 8c tu ren

treras d'où tu ſors. '

Mais lorſque Jeſus-Christ ſe reſſuſcite lui-même, ſon ſé

pnlcre demeure fermé , par le droit attaché à la gloire de ſon

corps glorieux, il pénètre azu-dehors : Tallitur Iapis; 6’ ſurgit

Lazarus iterwn moriturus; Christys reliquit monumentum clau

[um , ut no” ampliàs reverſurus. L'Apôtre en donne deux rai;

.»
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ſons : Quôd u1mm mortuus est PeL-cata, mortuus est jèmèI?

Nous naiſſons tous pécheurs , 8L nous venons au monde pour

ſatisfaire à la justice de Dieu; quand nous ſommes morts

une fois pour expier ou pour punir notre péché, nous ne

moutons plus. Jeſus-Christ s'étoit chargé du péché de tous

les hommes, & du poids d'une rédemption générale , il ſal-,

loit qu'il mourût; & comme ſa mort étoit. d'un mérite infi

ni , elle a ſuffi pour tous les hommes à titre de ſatisfaction

abondante 8L univerſelle; il s'étoit acquitté de toutes les

obligations du Sauveur, il avoit accompli ſon ministère,

parce que par le ſeul ſacrifice d'expiation , il avoit purifié

toutes choſes. : Unâ olólatione emundae univerfa. Saint Paul

ajoute qu'il ne vit plus qu'à Dieu 8L pour Dieu : Quad au

tem vivi: , vivit Deo. ll n'est plus ſujet à toutes nos foibleſſes ,

ni aux misères dont les Juifs l'om accablé; il arempli le

fonds de la ſanctification pour nous , il a repris ſa vie glo

rieuſe pour lui. La concluſion que tire ſaint Paul , c'est

que nous nous estimons morts au péché, mais vivansà

Dieu : Mortuas quidtm peccato , vivent” autem Deo. Que

notre ſatisfaction continue , 8L que notre vie ne ſoit pas un

un cercle de péchés & de confeffions , de rechutes 8L de

pénitences.

Puifflez-vousz mes Frères, ne plus mourir par le péché 3

grâces à Jeſus-Christ , je vous vois tous lavés dans le ſang de

lîagneau; reſſuſcités en eſprit avec lui par une communion

ſincère, réſolus de mener une vie toute céleste dans la pra

tique des vertus chrétiennes , ne reſpirant que ferveur &

que zèle de religion. Vos péchés vous ſont pardonnés , la

grâce a ſurabondé, le viel homme efl: mort 8L crucifié , .ces

Autels 8L ces balustres , qui vous ont vu avec la robe nup

tiale, m'en ſont témoins; mes entrailles s'émeuvent, 8L je

ſens une joie ſecrète que votre piété répand da ns mon cœur.

Mais il me vient une triste & importune penſée: Hé com

bien durera cette dévotion , cette pureté de conſcience ,

cette faim de la parole de Dieu, cette réſolution de bien

vivre ? Qu'en dois-ie croire? Je ſai que Dieu ſoutient ceux

qu'il élève , qu'il ſe forme quand il veut un peuple parfait,

qu'il applanit à ſes Elus les voies de la vérité 8L de la justi

ce ; que ſa grâce affermit les cœurs, 6L que ſes miſéricor-,

des , qui ſont ſans nombre, ſont auffi ſans fin 8L ſans bor

nes. La charité me fait tout eſpérer de votre perſévérance ,



SUn LA RËSURREÛTIONŸ :79

:tais l'expérience me fait tout craindre : ſi ces Pâques reſſem

blent aux autres notre joie finira bientôt. .' .

Ce n'est pas une prévention. Saint Chryſostome ſe plaint

que ceux d'Antioche ſe réjouiſſent d'être à Pâques pour

ſortir des jeûnes 8L des auflérités du Carême. Saint Baſile

reproche aux dames -de Céſarée , qu'après leur avoir prê

-ché plus .d'un mois entier , bien loin de renoncer au luxe
8L à la vanité, elleſis venoient par des parures indécentes, 8L

d'immodefles ajustemens profaner la ſainteté de ſon Egliſe.

Saint Bernard ne ſe plaint-il pas qu'on ne penſe tout le Ca

-rême qu'à reprendre les plaiſirs de Pâques ; 8L que la ré-

:ſurrection du Sauveur est regardée comme une occaſion

de péché 8L une ſaiſon de rechute : Peccarzdi cenzpus , pro/r

dolor , terminus recidendí facta eſl reſurrectio Salvatoris. L'ex

périence ne nous fait-elle pas voir tous les ans l'instabilité

des converſions ?

C'est 'Line règle 8L un uſage dans l'Egliſe , qu'on ne fait

point de dédicace ſolennelle pour un Autel portatif: In al

tari portatili non eſl dedicatio feſli-va; parce qu'à peine est-il

dreſſé , qu'il faut le démonter 8L le mettre à couvert. Ainſi

ne doit-on pas beaucoup ſe réjouir ni dans le Ciel ni ſur

la terre pour ces cœurs convertis , qui ſe dérangeront 8L qui

retomberont bientôt dans leu-rs affections terrestres. Quand

je penſe à la réſurrection du Lazare , Jeſus-Christ y donne

des marques de ſa puiſſance , 8L des marques de ſa foibleſ

ſe; il rappelle àla vie cet homme mort; mais il pleure ſur

lui: Fltvit ſuper illum. D'où vient cela? Cefl un miracle

ſi éclatant , pourquoi, Seigneur, faut-il qu'il vous échappe

des larmes? C'est, diſent les Pères, qu'il voyoit que ce

Lazare qu'il alloit reſſuſciter, devoit bientôt mourir une

ſeconde fois.

Ah , mes Frères, fi Dieu nous faiſoit voir à découvert

les conſciences .de la plupart de ces pénitens, qui viennent

confeſſer leurs péchés dans ces Tribunaux de pénitence ,

combien en verrions-nous reſſuſciter aujourdhui pour mou

rir demain? Celui-là qui va la vue baiſſée , 8L qui ſemble

fermer ſes yeux à la vanité , il les .rouvrira demain pour voir

.cet objet qui le ſéduit. Celui-ci ferme la bouche 8L paſſe la.

Fête dans le ſilence & dans la retraite ; demain , 8L peut-être

aujourd'hui même , il \ſe répandra en railleries 8L en médiſan

ces. Cette femme paroît un peu [nodeste , 8L prend un voile

5 4
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de pudeur afin de paſſer pour dévore 8L pour pénitente , del

main elle reprendra tout ſon attirail de luxe 8L de vanité, pour

faire mourir par le péché des ames que Dieu a peut-étre reſ

ſuſcitées aujourd'hui par ſa grâce.

Car, mes Frères , en ce ſaint temps, les plus mondains

mêmes ſont dévots par honneur 8: par bienſéance ; 8L corn

me les gens de bien , même dans le temps dn Carnaval, ſont

entraînés par les méchans à la débauche, les méchans auſſi

dans le temps de la Semaine-ſainte 8L de Pâques , ſont entrai

.nés preſque malgré cuit à la dévotion: ce n'est pourtant

qu'une trève de peu de jours qu~ils font avec leurs convoi

tiſes : ils ne rompentpas leurs péchés, dit ſaint Augustin, mais

ils les interromp'ent: Pcccata mm rumpunt , ſed interrumpunt.

C'est un relâchement , une ſuſpenſion ,' 8L non pas une ceſſa

tion dîniquités; leurs paſſions ſont ſuſpendues , mais elles

iront-bientôt leur train.

Les enfans d'Iſraël étoient campés vers le Jourdain , Dieu

qui les protégeoit , leur veut ouvrir le chemin an travers du

fleuve. Joſué le déclare ,les Hérauts crient : sarzflijîezdzou: ,

prejæarez-vous au miracle , G’ ſuivez l'Arclze du Seigneur par un

chemin où vous n'ai/ci jamai.: paſſé'. L'heure vient , le camp ſe

lève , le Peuple avance , les Prêtres qui portant l'Arche mar

chent devant , les principaux des douze tribus l'environnent

8L ?accompagnent ;l'ordre , le reſpect , le ſilence ; à leur

approche le Jourdain ſemble ſe mouvoir 8L ſe préparer au

miracle; Dieu grava ſur le ſable d'un rivage à l'autre, un

commandement au fleuve de s'arrêter; dès que les Prêtres

eurent poſé leurs pieds dans l'eau , les eaux d'en bas hâtèrent

leur courſe , 8L laiſsèrent leur canal à ſec : on vit de loin

celles d'en haut s'enfler , 8L s'entafi~er flots à flots ſur la ligne

que le doigt de Dieu leur avoit marquée; on eût dit qu'une

digue inviſible ou tranſparente les retenoit , 8L cette maſſe

fluide murmurant ſourdement de ſe voir ainſi ſuſpendue con

tre ſon penchant naturel , ne laiſſoit pas de ſe courber par

une eſpèce de Religion devant l'Arche du Seigneur de toute

'Jûſul 3- la terre : Stetcrunt aquæ deſcendante: 6' ad instar mamis intu

v. r6.
mcſcentes appareImnt procul. Mais l'Arche fut-elle paſſée , les

Prêtres 8L les Lévites eurent-ils gagné le rivage , ces eaux

repritfent leur route , 8L coulèrent comme auparavant: Re

verſæflznt aqua in alvcumſuum , 6-stnebanzſicut ame conſider-tram.

N'eſt: ce pas une image de ce qui ſe pratique en ces derniers
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jours de Carême? Dieu veut donner un frein aux paſſions ,

des hommes en ce ſaint temps , pour faire éclater ſa puiſſance

8L pour honorer ſa Religion. Les Confeſſeurs ouvrent les

Tribunaux de la pénitence ;les Prédicateurs ſement la parole

de Dieu dans les Egliſes , les Prêtres offrent leurs prières 8c

leurs ſacrifices , les Magistrats viennent en corps participer

aux ſaints Mystères , le peuple court en foule aux ſulenni- '

tés; la vue de Jeſus-Christ crucifié , les chants lugubres de

l'Egliſe ,la diſpenſation des Sacremens , l'Arche de la nou

velle alliance qu'on porte ou qu'on expoſe ſur nos Autels à

la. vénération publique , tout imprime le reſpect 8L la piété ,

les plus impies ſe contraignent ; les vices comme étonnés à la.

vue de tant d'objets ſacrés laiſſent à la Religion l'iptervalle

de quelques jours : Intumeſhentcs aqua.- apparelztznt procul ;mais

les Fêtes ſont- elles paſſées , reverſæ ſunt aquæ in allientrz fuum.

Nos Tabernacles ſont-ils fermés , la mémoire de Jeſus-Christ

mort ou reſſuſcité est-elle affoiblie , l'ambition ſe réveille ,

les intrigues ſe renouent, le jeu ſe reprend comme aupara

vant , les parties de plaiſirs ſe renouvellent ,les vengeances

s'exécutent , les uſures recommencent ; Et ſluebanzſicutam

conſider/drum. ,

Mais pourquoi troubler la joie 8L la ſolennité de la Réſur

rection de Jeſus-Christ par des idées ſi tristes ? Nous ſommes

contraints , dit ſaint Bernard , de pleurer l'injure qu'on fait à

cette Fête : Ipſius plangimus folemnitatis injuriam , quam diſſi

mulare norz poſſùnt. ,

Fortiſions nos cœurs contre les tentations , les affections ,

les occaſions du péché ; ſi nous ſommes reſſuſcités avec Je

ſus-Christ , que notre converſation ſoit dans le Ciel , nou

pas ſur la terre; il n'y a rien ici bas qui ſoit digne de l'am

bition d'un Chrétien. Prions le Seigneur qu'il nous attire à

'lui par ſa grâce , qu'il répande ſur nous ſa lumière qui nous

éclaire , ſa vie qui nous anime , ſa gloire qui nous cow

tonne. Amen.
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